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A la suite de ma première prospection, je suis retourné vers la bouche moussue pour continuer ma 

recherche de l’entrée. 

Sandrine (Lanets) se rappelle d’y être allé dans sa jeunesse et 

me parle d’une entrée dans un éboulis. Domi, quant à lui, se 

rappelle vaguement d’une entrée vers le sommet d’un lit de 

torrent… 

Donc je remonte en me garant au lieu-dit Les Châbles, puis 

monte sur le chemin forestier jusqu’au pont de Manant. Il y a 

plusieurs lits… Je remonte le 2ème, en regardant sous tous les 

blocs jusqu’à la bouche sans rien trouver. Je continue ma 

remontée dans les pentes au-dessus en suivant de très vagues 

traces jusqu’à buter contre la falaise du haut. C’est un paysage 

idyllique que je vois : une prairie d’herbe grasse au soleil ! Je 

suis sûr d’être au bon endroit, malgré d’être au sommet ! 

 

Mais je dois me faire une raison, l’entrée n’est pas là… Je redescends en regardant un peu partout mais 

rien… 

Je suis de retour vers la zone moussue, en rive droite du 

captage. En regardant vers la base du rocher, il me semble 

voir une liane blanchâtre au-dessus… en me rapprochant, je 

vois que c’est un bout de corde qui pendouille ! 

Je remonte un éboulis et vois l’entrée tant désirée !!! Il y a 

un léger courant d’air. Ayant pris juste une lampe, je me 

glisse doucement dedans pour ne pas déchiqueter mes 

habits. Le conduit est pénétrable mais ne ressemble pas au 

croquis que m’a envoyé le SSG. En plus, sachant qu’il y a un 

siphon plongeable, je trouve l’accès un peu étroit. 

Je décide de redescendre et de revenir en combi. 

  

 



Avec Domi, on trouve un moment pour retourner à la résurgence. Je passe le chercher après mon 

travail et nous filons vers Les Châbles. Nous prenons notre équipement (combi et chaussures de rando 

pour moi, pantalon et sandales pour Domi) et montons au pont. Domi, en maître des lieux, prend un 

3ème lit de torrent que je n’avais pas été voir. En le remontant, il me dit que nous allons rapidement 

trouver l’entrée… 

Nous arrivons proche des éboulements récents (il y a quelques années) et la recherchons sous chaque 

bloc que nous croisons…. Rien ! Nous fouillons plus à gauche, redescendons, remontons, étant sûr 

d’avoir loupé un indice. Je retrouve sous un bloc le trop-plein cimenté d’un ancien captage avec un 

peu d’eau qui coule mais rien de plus… 

Nous nous retrouvons vers le caillou moussu. Nous nous équipons et rentrons dans cette entrée. Après 

un faufilage entre les parois déchiquetées, nous tombons sur de l’eau au sol, entre des blocs. C’est sûr 

que ce n’est pas ici que nous trouverons le siphon. Nous ressortons, tout en admirant un traie de soleil 

passant par un trou dans la petite falaise où nous sommes entrés. 

En regardant la topo, nous sommes convaincus de reconnaitre cette entrée, qui est une sortie 

supérieure temporaire. En nous basons sur celle-ci, nous avançons d’une cinquantaine de mètres vers 

le gros éboulis et remontons de 12-15m. 

Je suis la falaise, ayant aperçu de possibles entrées, et Domi passe un peu plus bas. Je continue de la 

longer, quand Domi m’appelle : « je crois que j’ai trouvé ! ». 

Je le rejoins rapidement et constate le fort courant d’air froid qui passe entre de gros blocs fraichement 

tombé (de plusieurs années) depuis la falaise ! Ce n’est pas étonnant qu’il n’est pas reconnu l’endroit : 

tout est enseveli et recouvert par ces blocs plus ou moins gros ! 

Etant en chaussures, je commence à dégager les éléments non bloqués en étant très attentif car un 

très gros bloc est en état de lévitation au-dessus de l’entrée… Nous pourrions passer mais ce gros 

caillou n’est pas rassurant. 

Nous décidons de le faire tomber : nous trouvons une perche (ce qui ne manque pas) et essayons de 

le faire bouger. A force d’effort conjoint, nous arrivons à le déplacer un peu, entrainant les blocs le 

supportant… Cette fois-ci, nous ne pouvons plus passer. Nous nous acharnons un peu en essayant de 

le bouger sur la droite mais le premier round est en sa faveur… 

Nous capitulons, en lui promettant de revenir mieux équipé !!!  



 

 

 

 




